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L'ANNÉE FANTAISISTE

Parlant des reporters. M. Ernile Zola, fatigué
d'être leur proie, propose de réagir énergique-
nuent contre la trop envahissante industrie de
l'interview, non seulement pour se soustraire auix
révélations pîlus ou moins apocryphes (lent a vie
intime a été fréquemment l'objet, mais eneore
pour échapper à des indiscrétions d'un tout autre
gentre.

Et voici (sous le sceau (tu secret) la lettre (lue
mon collaborateur et ami P>ierre \'ober a reçue
du célèbre roninmcier pour lui expliquer la cini
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pagne (le résistance dont il entend donner l'ex-
emîple:;

Monsieur,
L'indiscrétion de vos confrères passe les bornes

hors lesquelles, nous dlit le sage, il n'est plus de
limites. A partir d'aujourd'hui, je les préviens
qu'ils auront, chtez moi, à opter entre les traite-
nients suivanits: être Jetés centre pardeêsus tête
du hiaut eu bas (le l'escalier; être mis en rapport
avec deux énormes molosses qui nec connaissent
que moi ; être assaillis à l'imnproviste avec <les ob-
jet.4 lourds, tels que la prose de Schêrer ou les
vers (le Leconte de Lisle.

Depuis vingt ans, je suis le baromètre des re-
porters ; on me consulte, et nu besoin on ia ta-
Ipote pour me faire marquer l'actualité désirée.

Je ne dors plus ; on nie réveille à deux heures
du matin pour m'interroger sur la mort de Louis
XV[ ou sur le pavage en bois, ou toute autre
question d'intérêt récent. Dieu sait l'exactitude
que l'on mnit à reproduire mies entretiens, les idées
que l'omi m'attrib>ua e-t dont je suis encore surpris!
ioutdois je n'ai réelainé que contre les sottises.

l)sjeunes hmommmes déniués de préjugés abu-
serent dle iam confiance pour rédiger à mon insu
des interviews de moi ; il leur partit qu'ils passé-
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4wau'te est un srrotde sécuirité.
L'Irlndasis dg donne du ':ourage.

L'italie,, ircmsbi' et prie.
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